
A moi Duc, deux mots…

C’est ce que semble dire Maria
Cuny depuis son arrivée ici, parmi les
héritiers d’une lignée vigneronne. Ce
qui d’ailleurs n’a pas manqué d’agiter
le microcosme viticole de l’endroit.
Exploitante-récoltante indépendante
œuvrant dans la trajectoire du site de la
basilique, Maria Cuny n’a rien d’une
illuminée comme certains se plaisent à
le colporter. Elle a, simplement, une

conception bien à elle
de la viticulture.

Libérée des idées
traditionnelles, venant
elle-même d’autres
horizons, elle s’est
imposé un parcours
atypique. Née normande,
terriblement insoumise,
elle s’exile en pays
landais où elle se méta-
morphose en bergère, se
remet aux études,
franchit le Rubicon…
et vient s’enraciner
avec sa famille dans
ce site ancestral du
Vézelien.

« Sensibilisée dès
mon plus jeune âge
par mes aïeux pour le
goût de la terre, je n’ai
jamais dérogé à cette
volonté de pouvoir au
quotidien exercer ma
profession, liant le
travail de la terre à
l’accompagnement de
la matière première
jusqu’à sa commercia-
lisation en passant par
sa transformation.

Mon désir est de pouvoir faire partager
le temps d’une visite au cœur du
vignoble ou d’un repas au sein de ma
famille, cette empreinte de vie. »

Je suis une femme et fière de l’être !

Sans aucun doute, merveilleusement
supportée par le « clan », les siens –
elle y trouve le courage et il en faut
lorsque l’on est mère de six enfants et

le même sourire avenant qui cache si
bien l’endurance des chausse-trappes
du métier… Maria fait indiscutablement
partie de cette minorité de femmes qui
mettent leur sensibilité au service de
l’œnologie. Chacune venant d’horizons
différents, elles jugent les choses de la
vigne et du vin différemment.

Maria a cette double facette :
philosophique en même temps que
fermement  économico- tour is-
t ique.  Passionaria de la communica-
tion et de la promotion, du dialogue,
elle l’est indiscutablement. C’est peut-
être ce qui la distingue de ses
consœurs en Dionysos…

« Leçon de vie, image gravée au
plus profond de moi… Hommage à
ceux qui m’ont apporté leur confiance
depuis mon installation.
Le calque de ma vie au quotidien me
permet de préserver ma dignité qui est
fortement mise à l’épreuve et de pouvoir
laisser une empreinte de ténacité et de
volonté pour ma descendance ainsi
que pour mes partenaires.

La crédibilité de l’économie du
pays représente un ratio qui propor-
tionne par ses ressources naturelles
l’objectivité, l’innovation et le courage
des acteurs économiques qui portent
leur nation.
De surcroît, le parallèle ainsi fait
devrait être en synergie avec les
partenaires financiers, faille reconnue par
l’intelligentsia et de grands économistes
européens. »

Il s’est propagé beaucoup de
fausses idées sur les femmes et le
monde du vin au cours des âges. Des
femmes à l’instar de Maria Cuny ont
ouvert la brèche… Mais avant elles,

Par Elie Rousseau

A Nanchèvres, au pied de Vézelay,

Maria Cuny l'atypique

Le hameau a une certaine coquetterie, la terre y est seigneuriale – ne sommes-nous pas sur le territoire
du « Clos au Duc » ? – le cru de Nanchèvres y est renommé et la viticultrice particulièrement décidée
à imprimer sa marque dans le monde de la vigne et du vin en Vézelien.

Viticulture
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▼ 

Maria Cuny, octobre 2005
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les artistes de la pierre, comme ceux
de Vézelay montrant sur un chapiteau
de la basilique une Eve tenant une
grappe de raisin l’avaient déjà fait.

Sur le chemin de Compostelle

« Installée depuis l’an 2000 pour
participer à l’éradication de la
désertification d’une zone défavorisée,
je m’attache au quotidien à développer
mon extension viticole grâce aux
droits de plantation dont je bénéficie
encore en raison de mon statut
de jeune agriculteur. De par cette
situation, je m’applique à donner une
identité à  notre produit, le vin, superbe
alchimie qui me permet d’allier
l’histoire au présent en respectant
l’harmonie du terroir et du paysage et
en proposant à mes hôtes de découvrir
mon vignoble au sein du Parc du
Morvan. »

Sans doute bénéficiant des grâces
du chemin de Compostelle
(Nanchèvres est sur une étape), dans
le rayonnement de la colline
mythique, haut-lieu déclaré patrimoine
mondial de l’UNESCO, Maria
besogne « au rythme des saisons suivant
le cycle de la vigne ».

Les nouvelles étiquettes témoignent
des talents de la bergère reconvertie et
les coups de coeur lui valent médailles
d'argent – étoile pour son Vézelay
blanc et rouge 2001 (guide Hachette
2004), une promotion inédite sur le
chantier médiéval de Puisaye appelée
« Cuvée Guédelon » pour un
chardonnay 2003.
« J'ai rencontré la directrice du chantier,
Maryline Martin, à la personnalité
bien trempée elle aussi et  la symbiose
s'est opérée, si bien qu'elle m'a acheté
le stock que j'avais dans ma voiture
sans même goûter le vin... ». 

Egalement, d'un palace en quête de
trouvailles : « Nous avons eu le
plaisir de procéder à une dégustation à
l'aveugle du Bourgogne Vézelay
2002, que nous avons comparé à un
Chablis 1er cru, grâce à sa minéralité,
sa couleur, sa vibrance. Un excellent
vin proportionné et harmonieux qui
retiendra notre attention principalement
sur son équilibre » (La Tour d'Argent,
Paris).

De Vézelay à Samothrace !

Cela s'est opéré par le truchement
d'un trophée matérialisé par une
statuette représentant la Victoire de
Samothrace (dont l'original est au
Louvre) décerné chaque année par
l'association des femmes chefs
d'entreprises. Il a été attribué à Maria
Cuny dans le cadre de son activité
dans le secteur agricole, lors du 14e

congrès national en octobre 2004 à
Marseille. Son action répondant à
plusieurs critères dont la participation
active de l'entreprise au développement
de sa région.

« La perénnité d'une entreprise en
milieu rural passe par la diversification
de ses activités. Je ne me contente pas
de produire, je commercialise moi-
même mes vins et j'organise des
visites guidées pour particuliers au
sein de mes parcelles, avec lecture du
paysage et présentation de mon travail
au quotidien tant dans les vignes que
dans mon chai, en partenariat avec
l'agence de voyage Autun Morvan
Tourisme et le service Loisirs Accueil
d'Auxerre ».

Vents du Morvan65

La viticultrice du Vézelien

Commercialiser son vin qui se
décline ici en chardonnay et pinot
noir, pour ce chef d'entreprise en
jupons, volontaire et résolue, c'est
bien évidemment le but convoité. Et
atteint dans le sillage de ses six
années  d'implantation dans le terroir
vézelien, face à l'incertain et aux
chausse-trappes...

Mais, aujourd'hui reconnue par ses
pairs, les récompenses se concrétisent.
Le 30e prix du Pionnier du Morvan –
pour une entreprise apportant son
dynamisme et sa créativité en terre
morvandelle – lui est attribué par
le C.E.A.M. (Comité d'études et
d'aménagement du Morvan) en
partenariat avec la Fondation pour
l'Art et la Recherche.

▼ 

Maria dans ses vignes

▼ 

Maria Cuny reçoit le diplôme du Pionnier
du Morvan des mains de Claude de
Rincquesen.
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En survolant l'histoire

Le vignoble vézelien d'hier : 
« depuis toujours, c'est-à-dire depuis
que les dernières épaisseurs glaciaires
ont fondu sur ce morceau de planète,
et depuis que l'homme y ressemble à
lui-même, le froment et la vigne ont
été de concert cultivés ; ici, on s'est
nourri depuis des millénaires de la
chair et du sang de la Terre-Mère, du
pain qui pourvoit à l'effort et du vin
qui irrigue l'esprit » (Maurice Druon
– Son et Lumière de Vézelay).
Le véritable essor de la vigne et des
vignerons ne remonte, en nos
contrées, qu'à l'époque où les Eduens
appelèrent les Romains à leur secours.
Alors, les aigles de bronze de César se
mirent en marche en même temps que
la civilisation romaine : le défrichage
et la plantation des vignes se rythmèrent
au pas des légions romaines... Extrait
du livre La vigne et les Vignerons
(Asquins-Vézelay).

Le vignoble vézelien d'aujourd'hui,
Maria Cuny nous en parle en véritable
passionaria : « Dans les années 80,
330 hectares ont été délimités par
l'INAO sur ces quatre communes du
Vézelien : Asquins, Vézelay, Saint-
Père et Tharoiseau. Cette action,
conjuguée avec l'envie de plusieurs
hommes de réimplanter le vignoble du
Vézelien et de réhabiliter l'image
ancestrale d'un vignoble qui a toujours
été le coeur des versants du Mont

Scorpion et devenu Vaiselay 1610. A
ce jour, on estime qu'environ 150
hectares sont exploités d'une part par
des viticulteurs indépendants, d'autre
part par la cave coopérative. 

Les premiers pieds de vigne ont
pris naissance en 1974 : j'ai le privilège
d'exploiter ces vignes d'environ trente
ans, au sein du lieu-dit « Les Roches ».
Depuis la réhabilitation du vignoble
dans le Vézelien, la jeune appellation
Bourgogne Vézelay s'affirme d'année
en année sur ce terroir ancestral.
Grâce à cette dynamique au coeur du
Morvan, par l'intensité du travail du
syndicat des vignerons du Vézelien,
notre microfinage prend un accent
déterminant pour l'avenir au sein du
vignoble du Grand Auxerrois. »

Le domaine a vu le jour en 2000.
En tant que jeune agricultrice, Maria a
pu s'installer sur une superficie de 2,4
hectares soit 1,5 en chardonnay (vigne
de 18 ans d'âge) et 0,9 en pinot noir
(30 ans d'âge), avec la possibilité
d'étendre la superficie à 4,5 hectares.
D'autre part, il existe une confrérie
dite des Quatre Coteaux qui coiffe les
quatre communes du Vézelien (Saint-
Père, Asquins, Tharoiseau et Vézelay)
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Vue partielle
de la cave aux

15000
bouteilles

conditionnées
manuellement.

▼
 

Dans ses vignes
avec ses visiteurs...

▼
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et qui rayonne dans ces territoires et à
l'extérieur lors des manifestations
vinicoles, comme par exemple la
Saint- Vincent du Grand Auxerrois en
janvier 2006.

De la Bourgogne à l'Europe

Une nouvelle étape que n'hésite
pas à franchir notre ambassadrice du
vignoble vézelien qui est l'invitée du
premier congrès des viticulteurs
européens à l'ambassade de Hongrie à
Paris.
Quand je vous dis que cette femme
qui semble venue d'une autre planète
est une releveuse de défis de par son
sens inné de la promotion ! Sur le
chemin de l'Europe en construction,
cela est bon pour les Bourguignons !

On la qualifie « d'âme de pasteur »,
de « moine-soldat » ; elle se dit fascinée
par « l'alchimie du ferment ».
L'hebdomadaire Marianne ne va-t-il
pas jusqu'à écrire « qu'un chardonnay
gracieux et racé du domaine - millésime
2003 - sous l'appellation Bourgogne
vaut bien certains Chablis surcotés ?... ».

Pour Maria Cuny, le vin est un
produit porteur de rêves et de ... profit
raisonné. Et les femmes y ont un rôle
particulier à jouer.
Ici, en pays vézelien, certaines
viennent d'horizons différents avec
des idées qui viennent chambouler la
tradition. Toutefois, la relation
sensuelle qu'elles ont avec leur muse
est leur commun dénominateur...

« Avec sa sensibilité et sa notion
d'analyse pragmatique, la femme
conjugue la présence et le savoir-faire
de l'homme, mais affiné au quotidien à
part entière. J'attribue un grand intérêt
à ce que l'aspect qualitatif au niveau
de la méthode culturelle porte la
marque du Parc du Morvan. En
respectant strictement le cahier des
charges d'une charte du raisin, il y a là,
indiscutablement, une plus-value du
produit. »

Vents du Morvan67

Domaine Maria Cuny
Viticultrice-récoltante indépendante

Nanchèvres – 89450 Saint-Père
Tél. / Fax : 03 86 33 27 95

Courriel : maria@domaine-mariacuny.com
Site Internet : www.domaine-mariacuny.com

Dans le chai de
Nanchèvres, on élève le vin
dans des cuves en inox,
préféré au chêne. Peut-être
ne s’agit-il là que d’une
question d’appréciation
aromatique ? Quoiqu’il en
soit, chez les Cuny, avec la
petite Angèle, la continuité
est assurée…

▼
 

▼ 

La famille Cuny au complet. La priorité
de l’existence de Maria et d’Yves, son mari

originaire du Jovinien et qui participe
pleinement à l’exploitation du domaine,

à toujours été leurs six enfants.
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